
ULYSSE 

Allongé sur le sable, un oeil ouvert et l'autre pas, Ulysse attend. 

Attend Apollon... Haut dans le ciel, il réchauffera sa carcasse. 

Carcasse flirtant avec la marée haute à quelques centimètres de l'eau. 

L'eau, il s'en moque. Il se moque de tout d'ailleurs, de lui-même d'abord. 

Abord de toutes les côtes du Monde dont il garde les images. 

Images de ces entrées dans tous les plus fameux ports de la Terre. 

Terre ronde, mondes sur la terre, mondes humains. 

Humains, ?... Se demande Ulysse en fixant la mer dans les yeux. 

Les yeux de Pénélope étaient si bleus lorsqu’il la quitta pour le regard de la mer. 

Mer dont on ne revient jamais tout à fait pareil. 

Pareil, Ulysse ne l’est plus. Il est devenu Autre. 

Autre… Allongé sur le sable, un œil ouvert et l’autre pas. Ulysse attend

***

Attend-t-il le vent de vie ? Ulysse a conquis tous les océans sans jamais…

Jamais s’effrayer des montagnes d’eau rugissante lancées à ses trousses par Poséïdon 

Poséïdon faisant exploser la mer en une constellation d’étoiles. 

Etoiles plurielles, singulières, flottant au dessus de ses animaux sortis naguère de l’eau 

Eau bénite par les dieux d’un Olympe au sommet invisible 

Invisible âme de Pénéloppe, l’entendre vibrer. 

Vibrer… Les mains à touche du grand mât, se laisser porter. 

Porter par le souffle de l’univers, chevauchant les courants. 

Courants ! Traces empruntées par Ulysse : relier les îles entre elles

Elles, routes d’eau infinies, sans mémoire.

Mémoire ? Ulysse a t-il perdu la mémoire ?

Attend-t-il le vent de vie ? Ulysse a conquis tous les océans sans jamais…

***



Jamais, après des journées passées à tenter de cueillir en vain Horizon

Horizon n’apportera sur un plateau d’écume une île sauvage et belle. 

Belle amie entend dans le fracas de l’océan la voix d’Ulysse, écoute son verbe

Verbe doux et mots insensés, langue oubliée, voix océanique. 

Océanique tentation d’accoster là, de poser son sac

Sac à terre, pour quoi faire, retourner en enfer ?

Enfer, Ulysse préfère se faire mettre aux fers… Résister à la tentation. 

Tentation de s’abandonner à l’espace infini. 

Infini labyrinthe des faiblesses humaines !

Humaines, délicieusement humaines et douces comme un éclat de lune

Lune rousse, tendre et protectrice, à jamais…

Jamais, après des journées passées à tenter de cueillir en vain Horizon.

***

Horizon, de son ardeur, protège Ulysse, certain de le ramener un jour à Ithaque 

Ithaque dont l’image peu à peu se noie dans la brume

Brume d'amour de Pénéloppe se perd dans les abysses

Abysses du regard, ses éclats… profondeur 

Profondeur du cœur volcan, brasero au fond de son être 

Etre-voyage, initiation, Ulysse tremble

Tremble, corps et âmes, juste quelque chose d'essence ciel. 

Ciel ouvert, à l'envers, la tête en bas, les pieds en l'air !!!

Air translucide, parfumé, enivrant

Enivrant l'aiguille de la boussole d'argent 

Argent des ors trésors des rêves d'Ulysse 

Horizon, de son ardeur protège Ulysse, certain de le ramener un jour à Ithaque



Ithaque, île sans frontière, terre-mer, lointaine 

Lointaine Pénéloppe, île-mère vers laquelle Ulysse revient

Revient de ce rêve, de ce grand nulle part entre deux eaux, miroir de l’âme 

Ame silencieuse, yeux mi-clos, Ulysse entend l’appel

Appel de son maître : Ulysse ! Ulyssse, réveille-toi, allez on rentre mon chien !
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